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LE TABAC ET LE PAIN.-On compte que la ville d e New certifiée,idépendamment d'un ministre, par deux foic-
York dépense $10,000 par jour pour son tabac, et seulemeonttionnairesassermentès pris dans un conseil de douze mem'
$8,500 pour sou pain. On estime de plus que 20,000 pour !bres nommés el hoc.
personnes meurent chaque année on Amérique par suite j Le nouveau roi, Georges V, a annoncé son avénement an
de lusage du tabac. trône par une prodiamation, ou nous trouvons le passage

SocîflT BBLTQUE DE NEV-Yoîc.-Cette Société a célé-' Sc aolme en Vertu de lordre de succession de notre mai-
bré son vingt-hu.îitième anniversaire le 17 novembre der-. so royale, le Gouvernement du royaume de Hanovre nois
nier. Le rapport du Comité administrateur nous apprend st rrasmis, nouver nement à nos sues

t]U e est tranmils, 11OtiS ailOtçOns notre aivènement à nos Sujets
que 37,536 Bibles et 94,283 Nouveaux Testament ont été *et à nos autorités. Nous promettons on môme temps, sous
distribués durant l'année dernière. notre parole royale, d'observer inviolablement la Constitu-

M. CiizîyQu.-Onî annonce que ce monsieur est arrivé Lion de l'Etat."
dans l'état d'Illinois et que le printemps prochain 1,500 fl- Ce langage n protlnit on Allemagne un effet d'autant

milles canadiennes de Montréal et de Québec doivent aller meilleur, qlu'on e s'a ttendait guère à cette reconnaissanco

l'y rejoindre. formuelle et eîiiede la Constitution, et à la confirmation

LEs VAUDOIS U Pr .- roi dle Sardigniie se m - du ministère de Miuchiausein par la nouveau souverain.
ES vdmen ns liérale sois n dig se accodé ' Quelques personnes affirment bien que ce n'est là qu'une

ure évidemment plus libéral que ses voisins. 1l a accordé,''confirmation provisoire, et qu'une modification du cabinet
une pleine et entière liberté religieuse à ses sujets protes-, n'en aura pas moins lieu prochainement. C'est possible;
lants, les Vaudois, et les a encouragés à bâtir une grande c'est inée probable ;ais ce n'en est pas moins un fait
église à Turin. La première pierre tic cette église a étée proable de la coun-
posée il y a environ six seinles, important et rassurant que cette rcconiiissatice aCn

p stitution par George ', et le serment qu'il lui prôte dans ses
01 enes.Au teme de cette Constitution, nousCr QUE COlITE LA o;uaait.-De 1830 à 18418, la Franceilettres pantentes. Aux ternies tccteCntttonu

d pE. c l'avons élà dit, les Chambres doivent être convoquées im-
Pour l'armée et la marine militaire . .7,846,592,000 fr. médiatement après le changement d ne et à défaut de
Pour l'instruction publique...... .239,802,000 fr.:: convocation, elles se réunissent de droit. Il est donc pro-
Pour l'agriculture et le commerce. . . 259,020,000 rr. hable que le nouveau roi, puisqu'il a reconnu la loi fonda-
Ainsi, ou 18 ans, la guerre selemcnt prévue a anéanti u mentale actuelle, suivra ses prescriptions et que les Cham-

près de HUIT MILLTIARDs. Elle a absorbé à son profit TRENTE bres seront proelainemflent convoqties.-.P/urc.
vois plus ('argent que l'Etat n'en a consacré pendant la DANEMAR.On écrit dc Copenhagne, la 30 octobre:
même période, soit à l'instruction publique, soit à l'agricul- i ,En 1848, lorsque le Dnemark fut obligé tic prendra
tur o et au commerce. 'les armes pour combattre la funeste insurrection qui venait

Le total des dépenses de P'Etat de 1830 à IS, a montéd
à 24 milliards 7-53 millions. La paix armée figure dans I d'léclater dlans les iLIChèés de Selileswig et tie Hlstein, la
cette smmhard 753 ailiarts millions i a ures dans gouvernement fit acbeter à la hâte 35,000 fusils ci France

ette somme pour 7 milliards 81 milons pour près d' et 7,600 en Angleterre. Pendant la dernière session de la
TIERS. (Bien-être.) Diète, lors de ladiscussion dit budjet de la guerr, plusieLirs

R•climAisvTox TnaoAr.-On s'occupeoue ce moumcnt députés de l'opposition en prirent texte ponr critiquer vive-
à Paris d'inie réclamation aussi étrange qu'imprévue, qui ment les fusils fiançais, et alaient même jusqu'à dire que
mact daî:s u certain embarras nOs hommnnies politiques et ne les succès obtenus par l'arinée dtianoisc auraient été à la

aisse pas que d'inquiéter Lni peu nos artistes. 'ifois plus prompts et plts grands, si notre iifaFunterio avait
Un noble Rloimain, le descendant des Bmsehi, dont l été armé de dFusils comme ceux venus d'Angleterre. M.

père ou le grauîd-père était parent dlu ]-île Pic VI, prétend de Teheming, un dis plus savants et des plus habiles aiR-
tIlle la plupart des chefs-deuvre de sculptures et de peinti- ciers du Daiienmnrk, et qui précisnicyt eui 1848 était mi-
re que possède le Muséc di Louvre sont sa propriété. Et nistre de la guerre, repotissa énergiquement cette allégation.
ce ne sont las tics oeuvres ordinaires ! ce sont des tableaux Il déclara qu'il avait lui-ime acheté en France les fusils,
sans prix, des antiques dont la valeur est inestimable. Il qu'il les avait examinés, et qu'il les nvait trouvés excellents

parait que ces objets íksaient partie d'uneî1 villia que la ft- à toits eards, et il demanda la nomination inuînèdiate d'ne
taille rmhi possédait à l'époque de l'iuîvasion tie Rome commusissioni d'enquête.

par les Fr:îça.u, à la fin dit siècle dernier. En sa qualité I " Cette connission fut nommée, et, après des recherches
d'léritier, le iold Roima in, oriné d'une masse de papiers, minutieuses, elle vient de présenter à la Diète un rapport
de notes, <le i tres, de renseignements, récla-le tra uqtille- duquel il résulte que les fusils lrntiçis étaieit les iilliurs
ment i en t d lua République de 1818 les plus que l'arinée dainoise eût jamais possédés, taudis gue les
beaux erneuments de la galerie tit Louvre, dc soi salon 'fusils aiglais ôtaient nuit seulement très-i nui, mois que
carré. la awlnnui/le de Raphaël entre autres, dit-on, l la phi part d'entre eux n'avaient ninme pl servir ; de sorlo
connue îhbt-ts à lui appartenant. Si l'on veut les garder, il que les cheik tic régiments se virent obligés d'en demander
dciian de cil é-hainge quelques millions. Cette réclanmntion le remplacement.
ai été soumiiiiso tii n conseil-d'état. qu'elle n'emburrassera pas " Le résultat dle cette ennite, confirméó par in grand
moins que les miiinistres.-Pcre'. nombre d'ofliciers supérieurs d'iniîlinterie, at été ucincilli

Ln N --ui- r -- raioiDr ri l a:avec de bruyants applaudissements par les deux chambres
L hus U toi p .ovnR.-Lo .IOvreo ic la Diète."

succombé le 1S novembre, à sept heures d nii tm, à la
maladie dont il était atteint et qui laissait peu d'espoir de llrF.noiissE5iENT ENTnRE LA PRUSsE ET L'AUTRIcH.-La
le sauver. Il était entré dans la Ste année de sou âge. Ga-ettc de Coloneac contient les ligies stivttes; qui sein-

La roi Ernîest-Aiugse, né duc de Cimberland, prince hieruient anoncer du refroidissement entre la 1Prusse et
royal d'Autglettrre, était le deriier fils survivant dt roi l'Auitriele:
Georges MI et le stiil oncle survivant le la reine Victoria. " On nous écrit de Francfort que, ion seulemient les Etats

Il a pour successeur le prince Alexandre-Charles-Ernest- du centre, mais Cin outre beaucoup tic petits Etats de P'AI-
AugtsI.e,. son fils unique, né le 27 mai 1819. Le nouveau. lemnagne, nourrissent <les préventions contre la Pruiss'e. Ils
roicst frappé de cécité ; mais cette infirmité ne rendra pais préteident que ce Gouvernement comtproint leur inidépein-
tie régetnce celiéessaire, le roi* dêfunîît ayant, dès Pannéc clniîe par l'opiniàtretê avec laquelle il demande à lit Diète
181-1, prescrit des mesuires destinées à parer anx inîconlvé- germanique Pltablissementtd'utne police Ihdérule cenîtrule et
nients qi pourraient résulter de l'état tic son fils pour l'ad- la promulgation d'une loi générale sur la presse. Ces pré-
ministration et le gouvernement du pays. vetntions sont mal fondées. Cependant, il tie fit pas les

La priineipale dc ces dispositions porte que la signttre dédaigner, car l'Autriche sait parfaitement exploiter à son
dtu roi mie porra tr valable etn aucun cas que si elle est profit la défiance qu'inspire la Prusse, en accréditant l'idée


